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Dernier© heure 

Le Parlement de Manitoba s'a¬ 
journera aujourd’hui jeudi pour 
jusqu’au 7 de mai. 


Les dernières nouvelles font 
prévoir d‘e nouveaux revers pour 
les armes anglaises; on dit que 
le général Bravaut aurait été 
battu, laissant 600 morts et 900 
prisonniers. 

14 GUERRE 

Londres, 3 avril.—Le corres- 

S ondant du “Daily Chronicle” à 
lôemfontein, dans un dépêche 
datée d’hier, décrit de la façon 
suivante la perte du convoi : 

“Les Bœrs ont commencé 
l’attaque pbr un feu meurtrier. 
L’engagement a été simplement 
ùn massacre Les conducteurs 
cafres du convoi se sont enfuis 
en abandonnant leurs attelages, 
et il a été impossible pour nos 
hommes d’atteindre l’ennemi 
caché. 

“Nob canonniers ont combattu 
bravement en essayant de sauver 
les canons ; mais nos soldats ont 
été très embarrassés par les 
Cafres qui se sont sauvés dans 
toutes les directions pour se 
mettre à l’abri de la fusillade. 
Pendant ce temps l’ennemi 
pressait vivement le colonel 
Broadwood, dont les troupes 
montées ont été complètement 
cernées. 

“Les Anglais ont déployé une 
grande bravoure. Les officiers 
ont fait preuve de sang froid et 
ils ont dirigé les troupes sans 
perdre la tête. L’arrivée oppor¬ 
tune des renforts a évité la 
destruction des troupes du 
colonel Broadwood. 

“L’approvisionnement d’eau a 
été coupé et les pompes et les 
lignes télégraphiques ont été 
détruites. Une centaine de 
chariots ont été perdus par suite 
de la lâcheté des conducteurs 
cafres. Toutes les troupes se 

retirent sur Aloemfontein. 
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Londres, 3 avril.—Dans un 
article de fond le “Times” dit : 
“Il semble que lord Roberts ait 
manqué des informations indis¬ 
pensables sur les mouvements 
des Bœrs. Autrement, il est 
incroyable qu’un faible corps ait 
été laissé en l’air à trente-huit 
milles du corps principal, pen¬ 
dant que huit à dix mille Bœrs 
se concentraient autour de cette 
troupe de deux côtés au moins. 
La tactique des Bœrs est assez 
simple, mais elle est en même 
temps très effective quand elle 
ne rencontre aucune^résistance 
suffisante, et la stratège bœr ne 
s’est pas encore comme 

très supérieure, mais après tout. 

iloft 'jim * 


les Bœrs ont quelque intelligence 
et les officiers anglais se sont 
trop souvent conduits comme 
s’ils avaient eu affaire à des 
idiots invétérés. 

Un officier Américain M Davis 
dit que le président Kroger est 
le plus grand homme qu’il ait 
jamais rencontré et qu’il a la 
vigueur d’un homme de cin¬ 
quante ans. M. Davis il encore 
qu’il sait de source indiscutable 
que la bataille de Colenso a été 

f ignée d’après les plans faits par 
ruger lui-même. 

A la bataille de Spion Kop, il 
a vu une faible troupe de Bœrs 
repousser une armée anglaise. 

J’ai visité, dit-il, les retranche- 
meats de la Tugela, où Buller et 
ses quarante mille hommes ont 
été arrêtés et je sais de façon 
certaine qu’il n’y avait dans 
cette région que 70000 Boers. 
C’est avec ses 7,000 hommes que 
Joubert et Botha ont immobilisé 
les 55,000 hommes de Buller et 
de White, et encore, lorsque 
Cronje tut menacé dans l’ouest, 
on lui envoya 8,000 hommes 
pour l’aider, ce qui baissait à 
4,000 les troupes de Ladysmith. 

M. Davis considère que Louis 
Botha, le nouveau généralissime, 
est le meilleur des généràux 
boers C’est un héros. 

Londres,—Une dépêche spéc¬ 
iale de Lourenço Marquez, dit 
qu’un vif combat a eu lieu, le 2 
avril, dans les environs de Mafe- 
king. La garnison a fait une 
sortie, pendant que le colonel 
Plumer attaquait les Boers, à 
Ramathlabama.’ Lea deux atta¬ 
ques ont été repoussées par les 
Boers. 

Les Bœrs serrent de si près les 
lignes de chemins de fer, que les 
officiers anglais, a Bioemîontein, 
n’ont pas reçu leurs lettres ou 
leurs journaux depuis trois 
semaines. 

La situation dans l’etat d’O- 
range reste embrouillée. 

La maladie augmente parmi 
les prisonniers boers à Simons- 
town. 

Une dépêche de Cape Town, 
en date d’hier, annonce que le 
second contingent de l’infanterie 
canadienne à cheval, est parti 
pour les lignes avancées. 

Le succès qui avait accompa¬ 
gné de Lord Robert semble au¬ 
jourd’hui l’abandonner. Voici 
en effet, qu’une nouvelle embus¬ 
cade dressée par les Bœrs vient 
d’amnihiler cinq compagnies du 
Régiment Irish Rifles près de 
Reddersberg. Ce détachement 
était occupé à ramasser les ar¬ 
mes dans les fermes des Oran- 
gistes lorsqu’il a été surpris, et 
et enteuré par un parti de Bœrs, 
accompagné de canons. Après 
une résistances héroique de 80 
heures, les anglais sans vivres et 
sans munitions ont du se rendre; 

C’est pour les Anglais une per¬ 
tes de plus de 600 hommes avec 
14 officiers. 

Ainsi en l’espace de huit jours 
les Bœrs ont pris on tués près 
de 900 hommes aux anglais, avec 
7 canons, (11 d’après la version 
bœr) et un large convoi. 

De semblables résultats sont 
aussi désastreux qu’une bataille 
rangée perdue. 

La situation de Lord Robert à 
Bloemfontein parait sérieuse¬ 
ment menacée. Les Bœrs peu¬ 
vent d’un moment à l’autre 
couper les communications par 
la voie ferrée, et de plus ils occu¬ 
pent encore le district ^voisin 
d’Aliwall North sur la leuterie 


de le colone du Cap. 

Lord Robert ne parait pas prêt 
à commencer ses opérations Les 
journaux disent que les 
troupes sont mal habillées, que 
leur costumes de khaki les protè¬ 
ge mal contre les intempéries de 
la saison, et que la pneumonie 
fait de granas ravage dans les 
rangs de l’armée anglaise. Il ne 
iaut pas oublier en effet que la 
mauvaises saison, la saison des 
pluies est commencée la bas, et 
c’est une nouvelle complication 
pour les opérations militaires. 

De plus la cavalerie anglaise 
est decimée, les chevaux man¬ 
quent aussi pour l’atrillerie. 

Une dépêche annonçait l’autre 
jour que le general Methuen 
aurait capturé antre Kemberley 
et Mafeking un détachement de 
60 Bœrs et que le general de vil- 
lebois-Marenil qui les comman¬ 
dait avait étté tué. 

On dément in France cette 
nouvelle; caserait lecommandant 
Viljonen qui aurait succombé. 

‘ igig I 
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D’après de recentes correspon¬ 
dances privées, reçues, le second 
contingent canadien opérerait 
dans ce moment dans le Nord de 
la Oolonie du Gap, contre les 
colons Hollandais, qui tiennent 
la campagne au nombre de A000 
hommes avec deux pièces de\ca¬ 
nons. */’ 

Comme on voit, le soulève¬ 
ment dans la oolonie du Cap 


injents ne l’était pas 
Ares. 


sieurs Abrànchements alors en ont voulu profiter du temps si 
constrdrippn étaient exécutés magnifique dont nous jouissons, 
sans auèup Subside du gouver- Les élections des officiers pour 
nement. jt;. * ... l’année courante ont donné les 

Le fait, Vrai, pour l’un de ces résultats suivants 
embranohiments ne l’était pas Présidents, M. Wm. Lagimo- 
pour les aptres. dière, M. P. P., 1er Vice Prési- 

Mais, comme l’a expliqué M. dent,'S. A. D. Bertrand, M. P. P. 
McMillan! M. Cameron, rentrait 2èmé Vice Président, Martin Jé- 
d’une abapfcce de trois mois lors- rômé; M. P. P., Secrétaire, H. 
qu’il adressa la parole à Winni- d’Hèllencourt, Trésorier, H. 
peg, et son erreur commise de Royal, Assist. Secrétaire, H. Che- 
bonne foi.est due à ce qu’il n’avai t vrier. 

pu être mir au courant de ce qui Les membres supplémentaires 
s’était passé pendant son absence sont ; 

Mais, a été impossible d’a- MM. Simon, Jos. Riel, A. F. 
manav annilna rsaânrra À ri' i a « ? 1 Mdrtia. O. Pirsons. 


mener aucune preuve, que ni M. î 
Greenwtfÿ., M. McMillan 
aient jamais mir de semblables les- 
déclarations ou Cours de la cam- s’es 
pagne électorale. de 


. Pirsons. 

lusieurs allocutions par 
res, présents l’assemblée 
s’eÀ.jpéparée, se promettant bien 
de célébrer à la prochaine con- 


En réalité, un grand nombre vdhtioh annuelle la victoire du 
de personnes; 1 celles surtout des parti liberal dans Proveneher. 


p m 


Voi 


districts intéressés savaient par¬ 
faitement, que les subsides 
avaient été Accordés, en confor- ‘ 
mité à la politique suivie de * 
tout .temps par le gouvernement fi'officie 
Grsgtaway à yégard des chemins yantes 
de fer de colonisation destinés à 1 
aider lagrfermiers. F 

M.fiBÉrMacdonald lui même Asseï 

depuis son arrivée au pouvoir Prééh 


tions Liberales 


es résultats des élections 
dans les localités sui- 

4 Saint-Claude 
Assemblée* du 17 Mars 1900 
Président, Jean Marignac; 1er 


s’estt engagé envers plusieurs dé- Vice Président, François Pé- 
putâtions a accorder de sembla- chou$; Même Vice Président, Jac- 
bles subventions. pues Furet; Conseillers: Viotor 

Il est aujourd’hui bien avéré Robert', Elie Fayollat; Secrétaire 


que M. H. J. Macdonald avait Trésorier, V. J. Darel; Délégués 
lubmême que des allocations MM G. Trémorin, Aug. Sève, 
armaient été accordées pour ceslUdi?- Legras, Jean Marigac. 


prend de serieu 
et la guerre est f 
guerre de races i 
glais et Hollandi 

-. 

La SoMion i 


proportions, 
nueune une 


embranchements. Lui même 
Comme président d’une société 
minière avait passé une résolu¬ 
tion adoptée à l’unanimité, de¬ 
mandant au gouvernement dVl- 


LaRochelle v 
Assemblée dn 80 Mars 


WÜfT,. 


■ 

ont été 


ït lé débat 

érnier à la 

* ' 

Lébat qui au 
eura devait 
t» contre le 
tt. ujwpduit 
dre à celui 

M«ao- 


La semaine toute entière à été 
consacrée à la discussion de l’a¬ 
dresse en réponse à l’adresse du 

De nombreux dig&riirs ont été 
pronoucés des detqp^Més de la 
chambre et finaleiMnt le débat 
a été cloe vendred|%dernier à la 
séance du soir. . 

En denx mots, Ce-débat qui au 
dire des conservateurs devait 
être gros de révél atraé ^contre le 
dernier gouvernement, a produit 
nn effet tont contraire à celui 
qu’en attendait M. H. J. Maqdo- 
nald et ses ainis. : * > 

Maintenant que. la fumée, s’est 
dissipée sur le < hamp de bataille 
il est facile de se rendrai compte 
que les gros canons conserva¬ 
teurs n’ont é|é que de simples 
pétards. L’opinion publique 
fort montée contre G-reenway et 
ses collègues de l’ancien cabinet, 
par suite des révélations scanda¬ 
leuses annoncées à coup de 
grosse caisse par les organes con¬ 
servateurs, le Telegram et sa 
sœur cadette la Tribune, l’opi¬ 
nion publique désappointée, opè¬ 
re un revirement très prononcé 
en faveur des victimes du com¬ 
plot tory. Æk 

En effet, la discussion a sm- 
tout roulé sur la politique de 
chemin de fer de Green w||j£ et 
sur sur ses prétendus contrats 
secrets ; mais ni l’hon^|jable 
premier ministre, dont l’éloquen¬ 
ce doucereuse, a des saveurs de 
sirop d’orgeat, ni M. Colifll 
Campbell, dont la verbosit#avo- 
cassière, endormirait un nouveau 
né ; ni le grand chef, ni son fidè¬ 
le Achate n’ont pu apporter la 
moindre preuve à leurs accusa¬ 
tions de contrats secrets. 

Les faits, tels qu’ils ressortent 
du débat se résument en ceci ; 
M. E. D. Cameron alors procu¬ 
reur général du cabinet Green- 
way a dans un discours pronon¬ 
cé à Winnipeg déclaré que plu- 


mapdant au-gouvernement dVd-^l Président, Louis LaRivière, 
louer les subsides nécessaires à . Vice Président, Alcide Bourgeois, 
l’ùn de ôes embranchements. Secrétaire, Ch. Sauvé, Trésorier, 
M. Mellen, le président du And. Neault. 

Northern Pacific qui par ses Membres supplémentaires, 
lettres a joué un rôle important MM. Edmond Bourgeois, Jos. 
dans' toute cette affaire, vient Nèault, Délégués, Louis LaRiviè- 
cette semaine à Brandon de dé- re^ Alcide Bourgeois, Stanislas 


clarer qu’il avait refusé mfd. 

Gréenway les concessions que 

celui-ci réclamait delà Ci®, ,en Saint-Laurent 

&E J**?'- * A A t u r d \ TiM 

nement ; donc M. Green*iy à S^ e £ r étSïe H. ChTrt “d! 

m “ Alei 

P. R , qui se déclarait prêt à c b Loui , odière. ^ Dfr 

“d’TlSo 168 , ' ,b " de ’ ha - ^t rt A ra d n e d“' A10 ° Uln ' 

En résumé le gouvernement de ar * ' 

M. H. J. Macdonald est sorti dis- M » Winnipeg 
crédité de ce débat; pour tout [ ^Président. N. Chevrier. Vice 
homme serieux et de bonne foi, ^Président, M. Fournier, Secré- 
il est visible, que toute l’affaire taire, H. d’Hellencourt, Tréso- 
est une simple manœuvre politi- rier, H. Chevrier, Membres Sup- 
que destinée à noircir un adver- plémentaires, A. McGougall, C. 
saire redouté. |imon, Délégués, M. A. McDou- 

Ce sont là des procédés peu g*dd, T. Rochon, L. Nerhœven, 
dignes d’un gouvernement qui P- Brault, 
se respecte, et surtout qui devrait j - 

ayoi^ponr bnt unique l’in.érét ’ CQRBESPONDANCE 

C T est ravaler la chambre que •- - 

de la faire servir à des discus- v Royal 

sions de hustings. M t jj. Bohemier bâtit ac- 

II en est de même pour la fa- tuellraient une maison d’habita- 
meuse commission Royale ; les t i on Lord et son fils sont 
fettres échangées entre M j es 0 nyrièrs chargés ne la cons- 
Cameron et M. H. J. Macdonald truenon. Nous allons d’ici peu 
à ce propos, et lues par M. àvo$r à Royal une maison qui 
Greenway à la chambre, prou- ne ^ ra R pas déplacée à la ville. 
Taient à révidenon, la partialité f g, John a éga l ement com 
pt la partisannarie de M. H. J. 

Macdonald et de ses collègues en , 
cette occasion. 


ivière. 


CORRESPONDANCE 

* Royal 

M..» J. M. Bohemier bâtit ac- 


La Convention Libe 


Hudi dernier a eu lieu 
Bouiface dans la Salle Lecl 
convention annuelle de l’A 
tion liberale française de 
tobo. Une quarantaine de < 
gués de differentes parois 
sistaient à la réunion, be 
d’antres ont été retenus chfcz 
par les travaux des cham 








II. St. John a également com 
ilcéd’érection d’une conforta- 
niai80n. 

Uné-'ïorte épidémie de croup 
la paroisse, parmi les 
ffiilles les plus éprouvées sont 
dl^s de MM. Bonneteau et Mar- 
limd, dont les enfants sont dan¬ 
gereusement atteints. 

,• . M. Andrewfirck, se bâtit une 
mai|on plusieurs de ses compa¬ 
triotes, polonais font de même. 

M/nonore Courchène, qui sui- 
it les cours du Collège des 
tsçè Montréal vient d’arriver 
’S# famille. 

•• i IM ' T* X* 
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l’incroyable vol te face à laquelle 

M i Wll'ftD l R vient de se livrer à Québec, la 
illAlil IuDA semaine dernière lui mérité sans 

--— conteste le surnom de Tupper- 

AvbIL 1900. Janus. 

Lencourt, Quelqn’incroyable que puisse 

u - paraître la chose, Sir Ch. Tupper 

Winnipeo, Man. | dénonce aujourd'hui l’impérialis¬ 
me, dont il a été en ces derniers 
mois le champion intransigeant. 
Il quitte son cheval de bataille, 
sur lequel il a guerroyé contre 
Sir W. Laurier. 

Comme St. Pierre, Sir Ch. 
Tupper a entendu le coq chan¬ 
ter, (dans les colonnes de la 
presse,) et il s’est empressé de 
remier l’imperialisme. 

Mais, il n’a pas borné là ses 
déclarations; avec l’ardeur d’un 


Main Sir Ch. Tupper s’en gar- Pensez donc, oser persifler le 
dora bien. Lui-même a déclaré député de Provencher ! 
le 8 Février dernier en plein Par- "Quel crime abominable 
lement à Ottawa : “ Je suis bien “ Rien que la mort était capable 
aise d’apprendre que cette ques- " d’expier un tel forfait.” 
tion (celle des Ecoles) a été re- C’est en vain, que le Manitoba 
glée, ET JE NE VEUX PAS EN i se défend de vouloir jouer le rôle 
ENTENDRE PARLER DA- de " croque-mort”, il a tout l’air 
VA NT AGE.” ! de porter en terre la candidature 

Le chef du parti conservateur de M. LaRivière, et il semble 
déclare lui-même qu’il ne veut avoir la mine longue d’une 
plus entendre parler de la ques- aune. 

tion des Ecoles ; il n’a fait d’ail- Le prote du Manitoba a 
leurs que confirmer ses précé- donné, sans le vouloir, sur le che- 1 tions 
dentés déclarations d’Emerson. min de fer projeté, la véritable 
Si le parti conservateur à Otta- opinion, lorsqu’il dépeint l’accord 
wa, entend se désintéresser de survenu entre le C. P. R 
cette question, il reste encore Canada North R., par les 
une ressource à nos bleus intran- sants ” i ~ 1 

sigeants, dans le gouvernement comme une ATTENTE ! ! 
conservateur de Manitoba, à la Cette coquille est ce qi 
tête duquel est aujourd’hui ce de plus sensé dans tout l’article. 

Les électeurs de Carillon peu¬ 
vent en effet attendre longtemps 
sous l’orme, s’ils comptent sur 
les seuls efforts de M. LaRivière 
pour obtenir le dit chemin de 


an vote français, c’est encore de 
la mauvaise foi, de l’absolue 
mauvaise foi. 

Mauvaise foi aussi, l’affirma¬ 
tion du Sénateur Bernier, décla¬ 
rant qu’aucun changement n’a¬ 
vait été apporté à la loi de 1890, 
ou môme comme il l’ a rectifié 
ensuite,‘aucun changement subs¬ 
tantiel.” Le Sénateur Power, un 
catholique pourtant, s’est char¬ 
gé d’ailleurs de lui 
l’inanité de 


conduite 


prouver toute 
ces stupides dénéga- 

Fanatique aussi, l’hoh. Séna- 
teur Bernier et ridicule, lorsqu’il 
et le accuse ses collègues MM. Mc- 
puis- Sweeney, Dewer et Power, tous 
efforts de M. LaRivière trois catholiques, de trahir leur 

foi, et de travailler avec les enne¬ 
mis de la religion catholique 
parcequ’ils ne partagent point 
les vues étroites et fanatiques de 
M. Bernier. ' 

L’hon. Sénateur Dewer, a fort 
justement stigmatisé de telles 
prétentions lorsqu’il a comparé 
à l’usurier Shylock, “ ces hom¬ 
mes extrêmes, qui semblent pré¬ 
tendre se poser devant le Sénat 
comme plus catholique que les 


noncé Sir W. LauriSr 
l’auteur, le seul auteur ] 
ble de l'impérialisme ! ! ! 

Oui, ce mémo Sir W. Laurier, toute sa confiance 
contre lequel le leader conserva- Mais si M. Bern: 
teur tonnait au début de la ses- rer à Ottawa,parce 
sion à Ottawa, l’alccusant de n’a- ne parait guère dis 
voir point agi assez vite, de n’a- quoique ce soit de 
voir point assez fait; pour le sa- donald. 
lut et la grandeur de l’Empire ! Depuis l’arrivée 
On croit rêver, vraiment; hé- parti conservateur 
las, ce n’est que trop réel, l’organe de M. Be: 
Voilà où en sont arrivés, les chefs muet comme une 
de ce fameux parti conservateur! même pas protesté 
Il faudrait remonter loin dans lence du discours 
les annales de l’histoire pour sujet de la questioi 
tronver un pareil exemple de II n’a pas même 
clownerie politique 


nous dou¬ 
tons même qu’il en existe aucun 
qui lui soit comparable. 

Il faut, en vérité, qu’un parti 
soit.tombé bien bas,qu’il ait perdu 
tout sentiment de di¬ 
gnité et de respect, il faut que 
ce parti soit acculé aux dernières 
extrémités pour oser pareille pi¬ 
rouette 

Ces gens là sont affolés, ne sa 
vent plus où donner de la tête 

A . . a a a 


1 «prises; eue consiste à éviter 
toute, discussion, toute polémi¬ 
que publique, dont l’effet le plus 
certain serait de maintenir une 
agitation fort contraire aux inté¬ 
rêts de la minorité 
La conduite de M. Bernier, va 
nettement à l’encontre de cette 
direction, et sa prétention à jouer 8011 hôte * le 1)011 
le rôle de sommambule extra lu- ment du peuple; une fois 
eide revient a dire à l’autorité 401x168 xl 8 ’ est fermé la porte, 
ecclésiastique; ‘‘Vous êtez dans Cemme dit Baptiste : Son chien 
1'.erreur, vous vons faites jouer, est mor4 - 
moi seul "clairvoyant.” 

Il nous sera permis de trouver 
souverainement ridicule et extra¬ 
vagante, la prétention de l’hon. 


c’est évident. Sénat, l’hon. M. Ver 

Mais c est se moquer un peu conservateur qui de 
top ouvertement du peuple, renseigné sur les ii 
c est prendre les électeurs pour M. H. J. Macdonald 
des imbéciles, que d’oser sem- “J e sais, que, 
blatte volte-face. Qü’UN CHANGE 

Sir Ch. Tuppor a compté sans GOUVERNEMENT 

sens et le jdge- LIEU, IL NE - SB 

i pour SEMBLABLEMENT 


v-e u est pas Dien tort ; mais 
enfin ohacun fait ce qu’il peut. 


Le plus joli c’est que M. Fos¬ 
ter presqu’à la même date, ré¬ 
pondant à M. Fielding à Ottawa, 
prétendait exonérer le parti con¬ 
servateur des nombreux déficits 
qui ont signalé son administra¬ 
tion, et pour le prouver, il attri¬ 
buait ces déficits à des causes 
incontrôlables et étrangères. 

Mais alors, si le commerce, les 
finances, l’industrie, si l’admi¬ 
nistration même du gouverne¬ 
ments dépendent uniquement 


Quelle Palinodie!! 


Le mot peut paraître dur; 
nous n’en saurions trouver d’au¬ 
tres pour apprécier les déclara¬ 
tions de l’hon. Sénatêur. 

Affirmer que trois (et non 
deux) comtés français n’ont pas 
éiu de supporteurs du gouverne- 
ment Greenway aux dernières 
élections provinciales du Mani¬ 
toba, c’est plus que de la mau¬ 
vaise foi, g’ est un impudent 
mensonge. 

Pourtant telle est la dénéga¬ 
tion qu’en plein Sénat, M. Ber¬ 
nier a donnée au Sénateur Mc- 
Sweeney. 

Prétendre, comme l’a fait 
l’hon. Sénateur, que la maiorité 


“ , ««masquée, percent à tra- chiffre 

vers la réponse de la feuille in- la mat 
J go, et rien n’est plus amusant signe. 

que de voir ces braves gens en- Affiî 
fourcher U d>dl d „ ^ ^ 

Ué ’ et tonner contre l’irré- Morris 


mi moyen à em 
pratique. 











porochée que possible et les 

errait comprendre tout terrain 
Pilleur du gouvernement pourra 
rper arpentage en acconl aveo- 
Bhents, aui pourront être fait* à 
i ; et la décision du Commiuaite 
à ce sujet devra être finale et 


EBYIOE MILITAIRE 


APPELES DE LA CLASSE 1900. i 

Les jeunes gens de nationalité 
française, nés on résidant an 
Canada, qui auront atteint l’âge 
de vingt ans aocomplis avant le 
1er janvier 1901 et. qui sont 
appelée par conséquent à parti¬ 
ciper an tirage an sort de l’année 
prochaine classe 1900, sont 
invités à Mfaire connaître, par 
écrit on verbalement, à la Chan¬ 
cellerie du Consulat Général de 
France dans la Puissance du 
Canada, leurs noms, prénoms, 
date et lieu de naissance, avec la 
désignation du dernier domicilo 
de leurs parents en France. 

Ils auront soin d'indiquer les 
motifs de dispense qu'ils auraient 
à faire valoir, notamment en ce 
qui concerne l'application de 
l’article 50 de la loi de recrute* 
ment du 15 juillet 1889, aux 
termes duquel “En temps de 
“paix, les jeunes gens qui, avant 


scmfakpf» impossible au Commissaire de 
l’Or dé donner titre et possession d’aucun 
claim Vôndu a la dite vente publique, le 
Commissaire de l’or rembouaera le mon¬ 
tant payé au jour de la vente et aucune 
réclamation ne pourra être entrée contre 
la Couronne, concernant le défaut de 
délivrance de titre ou possession. 

Ui^peconde vente à l’encan, sous les 
mêmes conditions précitées aura lieu à 
Dawson le deuxieme jour d'Acut 1900. 
pour tous les daims non vendus à la 
vente publique du 2 de Juillet 1900 ou de 
tout autre claim qui a cette époque serait 
devenu propriété de la Couronné, 
d’apres les réglements à cet égard. 

PERLEY G KEYES, 

Secrétaire. 

Departement de l’Interieur, 

• Ottawa, 21 Février, 1900. 


A VU) est par les présente donné, que 
tout claim minier, entier ou fraction* 
nâire, appartenant à la Couronna dans le 
territoire du Yukon, sera offert en vente 
à l'encan publioue à Dawson, par le 
Commissure de I Or, le deuxième jour de 
Juillet 1900, . , Tl £ 

Vingt pour cent du prix d’achat doit 
être payé au Commissaire de For à 
Dawson le jour de la vente et le reste 
dans le délai de trente jours de cette 
date. tj 

H n’y aura aucune restriction quant au 
nombre d« daims qui pourront être 
vendus à toute personne ou Compagnie 
en possession d’un Certificat Libre de 
Mineur; pis» aucun claim hydraulique 
ne sera compris danv la vente. * 

Désque le prix d’achat aura été versé 
en entier, les entrées pour les daims 
seront accordées en concordance avec les 
prescriptions pour les reglements des 


Une porte au Sud de l’Hetel 
Brunswick 


Dnluth et stations 
Est et Sud. 

A BUTTE 
HELENA 

*. ' SPOKANE 

SEATTLE 

TÀCOMA 

PORTLAND 

CALIFORNIE 

JAPON 

CHINE 

ALASKA 

KLONDIKE 

ANGLETERRE 

EUROPE 


Nous vendons, 
comme nous ache¬ 
tons, toujours au 
comptant. 


CHEZ TOUT LE MONDE 


La coqueluche chez les enfants, 
la bronchite, la grippe chez tous, 
sont guéris par le BAUME rhu- 
MAL. 43. 


Nous avons réussi 
à nous procurer à 
grand rabais, an lot 
de confections pour 
enfants, jeunes gens, 
ces marenandisessont 
en bons tweeds an¬ 
glais et Canadiens. 


Prix du transport des passages au Ma 
nitoba, 8 cent du mille livres de billet* 

4 ••• a — • — 


“l’âge de 19 ans révolus, ont 
“établi leur résidence à l’étranger, 
“hors d’Europe, et qui y occup¬ 
eront une situation régulière, 
“pourront sur l’avis du Consul 
“de .France, être dispensés du 
“service militaire, pendant la 
“durée de leur séjour à l’e- 
“tranger.” 

A cet effet, ces jeunes gens 
devront produire un' certificat 
dont le modèle sera fourni, sur 
leur demande, par la Chancellerie 
du Consolât Général de France. 
99 rue St. Jacques à Montréal. 


pour 1000 nulle* à 2J mille en vente ches 
tous tous le* agents. " 

J. T. McKENNEY, 

P» Agt., 

\ir:_:_ 


H. SWINFORD 
General Agent, 

Winnipog 
P. AT. A., St. Paul 

HORAIRE OCNDENSÉ 


Ces marchandises 
seront sur nos comp¬ 
toirs cette semaine. 


LIGNE PRINCIPALE 


Morris, Emerson, St. Paul, Chicago 
Toronto, Montréal, Spokane, Takoma, 
Victoria, San F -’-'CSS 


vàxis l’atmosphère impur 
des manufactures ou des 
usines trouveront dans le 


r&ncisoo. 

Départ quotidien.... 
Arrivée quotidienne, 


125 habillements 
d’enfants, effets va¬ 
lant $2.50 pour $1.50 
par habillement. 

141 habillements 
de jeunes gens, en ex¬ 
cellents, et véritables 
tweeds et serges, ga¬ 
rantis pure laine de 
$3.50 à $5.00 par ha¬ 
billement; valant au 
moins $7.00 


BRANCHE DU PORTAGE 


Ils'auront à faire connaîtra 
également s’ils désirent snbir an 


Portage La Prairie et points interme¬ 
diaires.... 

Laisse Lundi’ Merc. et Vend. 4 20 

Arrive Lundi Merc. et Vend, 1 10 


Canada la visite médicale pre¬ 
scrite par les règlements ; et 
dans ce cas, ils devront adresser 
une demande en autorisation aux 
Préfets de leurs départements 
respectifs, soit directement, soit 
par l’intermédiaire du Consulat 
Général de France. 

Tontes les indications dont il 
est fait mention au présent avis 
devront parvenir au Consulat 
Général avant le 15 octobre 
1900, au pins tard. 

DISPENSES DES CLASSES ANTE¬ 
RIEURES 

Les jennei ; gens des classes 
antérieures à celle de 1900 déjà 
admis an bénéfice de l’article 50 
ci-dessus rappelé, sont invités, 
dans leur intérêt, à faire établir 
sans retard le certificat annuel, 
destiné à constater qu’ils n’ont 
pas cessé de remplir les condi¬ 
tions exigées pour profiter de la 
dispense dont il s’agit. Ces 
attestations doivent être remises 
à la Chancellerie du Consulat 
Général de France avhnt le 15 
septembre de la présente année. 

Las jeunes gens qui n’auraient 
pas rémpli cette formalité, en 
temps utile seront, par ce seul 
fait, déchus de la dispense, et 
susceptibles d’être appelés sous 
les drapeaux. 

Est os ua Canard ? 

On vient de découvrir à Gen¬ 
ève une femme qui a des atta¬ 
ques de somnanbulisme les plus 
étranges ; c’est ainsi que pen- 


un tonique qui les stimulera, 
' I les ranimera et leur donnera 

~ la force et la santé néces¬ 

saires pour faire leur travail 
sans éprouver la moindre fatigue. Les douleurs dans le dos, 
les maÿx de tête, les vertiges, la pâleur et la maigreur disp^ 
raitronï comme par enchantement. Sous l’influence de ce 
vin généreux, l’appétit sera bon, la digestion se fera facile¬ 
ment, le frisage prendra une teinte rosée, les lèvres se colo¬ 
reront. Puis avec l’embonpoînt les forces reviendront et la 
jeune fille joüiera d’une santé robuste. 


Laisse Mardi Jeudi et Sam. 4 20 p. 
Arrive Mardi Jeudi et Sam, 10 2ô a. 

BRANCHE MORRIS-BRANDON 


Moitié, Roland, Miami, Baldur, Bel- 
mont, Wawanesa, Brandon ; aussi 
Souns River branch, Belmont fco 

Elgin .. 

Laisse lundi, mercredi, vendredi ...7 il 
Arrive mardi, jeudi *amedi........ * 


Quelques vêtement 
serge bleue ; taille 
d’hommes à $3.95 le 
vêtement. 


1900 


EN VENTE CHEZ 


Sera une année populaire a la 

4* 

Cuisine des bonbons du Klon- 


64 Habillements 
d’hommes en serge, 
tout laine, mélanges 
d’oxford, grey et Hea- 
ter, valant $8.00 ; 
nous les vendrons tou¬ 
te cette semaine pour 
$5,00 l’habillement 
complet. 


Leur assortiment est toujours 
frais et le meilleur. 


Exposition de Mode 
28 mars 1900 

Chapeaux de paille, 
bonnets. ' H 

Magnifique assorti¬ 
ment de chapeaux gar¬ 
nis depuis $1.50 en mon¬ 
tant. 

On tire parti de vos 
garnitures. Nettoyage, 
teinture et frisage aes 
plumes. ï. 

Timbres de Commerce 


T. JULIUS 


Winnipeg 


Patinage de 2 hrsiSO à 4 hrs 

'fe'j.jv ’ ^fcJr ' . . . 'V*.,, $ 

45, et de 8 hrs 15 à 10. hrs p. m. 

t 

Musique. Mardi, Jeudi et Sa¬ 
medi, le soir. 


ECOLE DE COUPE 


Une excellente sorte 
de chaussnres de travail 
ponr hommes à 95c c’est, 
sans contredit, le soulier 
le meilleur marché dans 
Winnipeg. 


Avant de vous mettre à coudre ce prin¬ 
temps venez voir notre système de coupe 
pour vêtements, le plus simple et le meil¬ 
leur du monde. Médaillé d’or au World 
Fair et diplômes de première classe aux 
expositions de Toronto et Montréal. 

Actuellement adopté par des milliers 
de couturiers en vogue en Europe comme 
en Amérique, Sera envoyé pour en juger 
à tout tailleur. 

Instructions complètes par lettres aux 
élètea qui ne peuvent suivre les cours. 
Leçons partilières d’après arrangements. 

Patrons et modèles de toiles coupés 
silt mesures, Los derniers modèles en 
jaquette paletots etc. 

Les Elèves peuvent commencer en au¬ 
cun fempa. Details sur demande à l’Eco- 
W. Leçons libres Lundi et Vendredi. 

Ouvert de 10 a. m. a 6. p. m. 
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Nous avons un assor¬ 
timent complet de ma¬ 
gnifiques souliers et 
bottines de femmes, 
ainsi que souliers pour 
garçons, et jeunes gens 
à .des prix qni feront 
baisser le marché. 


CHANGEMENT D’ADHESSE 

PAUL SALA 


Le populaire marchand de 
Vins, vient de transporter 
son magasin ponr cause d’a¬ 
grandissement de ses 

546 MAIN ST. % 

Environ 100 verges^Nord 
de son ancienne placent, 

DE L’AUTRE COTE DE f^A RUE 

La même attention est 
donnée aux commandeUpeti- 
tes ou grandes. 

ON PARLE FRANÇAIS, ANGLLAIS 
ALLEMAND. * 

PAUL SALA, 

Maintenant 546 Main St. '*>•$ 

Téléphoné 241. 


Ne manquez pas de 
venir nous voir, quand 
ce ne serait que pour 
voir. Nouvelles mar¬ 
chandises sur les comp¬ 
toirs chaque jour durant 
la vente. On rend l’ar¬ 
gent si les marchandi¬ 
ses ne conviennent pas. 


ALBERT HALL 


HORAIRE—A partir du 6 Mare 1900 


Le Professeur G. Co¬ 
zens donne chaque soir 
à “l’Albert Hall’’ une 
série de lectures scienti¬ 
fiques. 

11 fait des examens 
particuliers et des cartes 
tes, durant la journée 
dans le Salon de l’Albert 
vdHall. 


8 30 8 30 St-Bonifaoe 16 20 

9 00 9 00 . Loretta 15 45 
9 20 9 20 Dufresne 15 15 

10 00 10 00 st. Anne M 45 
10 20 1° 20 Steinbeck i4 25 
10 4010 40LaBrpque. 12 


Tontes ces. révélations mettent 
L monde des médiums parisiens 
à l’envers ’ et on nous annonce 
pour prochainement des démon¬ 
strations sensationnelles. 1 

Attendons les, patiemment. 


Une porte au Sud de l’Hotel 


ç h, 8 hrs. chaque jour èxcep- 
et Mercredi. 






























Colonisation 


Nous lisons dans la “ Patrie : ” 

Un grand nombre de nos 
compatriotes conduits par le Rév. 
Père Blais, O. M. I., sont partis 
oe matin, à 9,45 henres, par nn 
oonvoi du Pacifique Canadien, 
pour le Manitoba. Les futurs 
colons des vastes plaines de 
l’Ouest avaient pris place dans 
deux confortables wagons tou¬ 
ristes. Ces colons forment l’un 
des plus beaux contingents du 
genre qui soit parti de la gare 
Windsor. M. Alphonse Régim- 
bal, du bureau d’immigration, a 
puissamment aidé au Rév. Père 
Blais, et a accompagnée le déta¬ 
chement jusqu’à Ottawa. 

Parmi le grand nombre de co¬ 
lons partis, nous mentionnerons 
les noms des deux frères G-au- 
thier, de Weedon, et leur famille, 
3 personne ; M. Bédard, des 
Etats-Unis; Henri Connolly et 
Heney Cameron, de Coulcmge; 
Nérée Béliveau, de Manchester, 
et sa famille, 4 personnes; Octa¬ 
ve Cinq-Mars, de Tingwick, et 5 
enfants; Mme et Melle Pinette, 
de Montréal; M. Gratton, de 
Montréal; Pierre Baril, de St. 
Justin ; M. Picard de St. Marcel, 
«t 2 enfants ; Domina Beau- 
champ, de St. Edouard, et 7 en¬ 
fants; Ephrem Racine, de St. 
Joachin; deux frères Lagaoé, de 
St. Barthélemi; Henri Desmarais, 
de Robertson; Sifroy Morrissette, 
de St. Sylvère ; Mme Drodeur 
et un de ses fils, de St. Hyacim 


EDOUARD «TOBIN, Mawh«d 

de Boia, d’instruments d’Agriculture. — 
Agent pour la vents de terrains aux envi¬ 
rons de St-Claude, k proximité des Sta¬ 
tions.—Paiements faciles, bas prix. 

SAINT-CLAUDE, Man. 


Histoire de la gudrimm d'une jolie 
jemu fille. 


Tailleurs pour dames 

Costumes, vêtements jaquettes 

de dames. 

Longue expérience. 


Elle fut d’abord atteinte de la 
grippe, les suites se traduisant 
par la Danse de Samt-Guy. Les 
amies désespéraient de sa 
guéri son. 


J. T. HUGOARD, AVOCAT, 

Solliciteur, Notaire, 436. me Main, Win- 
nipeg. Téléphone 336. 


WINNIPEG 


De 1’"Acadien.” Wolfville, N. E. 

Les malles de Wolfville à Gas- 
pereau sont transportées chaque 
jour par un employé civil, qui est 
remarqué par ses affabilités et sa 
ponctualité à remplir les devoirs de 
sa charge. Sou nom est M. Merr- 
iner Clevelaûd, et sa résidence est 
à Gaspereau, où il demeure, avec sa 
femme et sa petite fille, Mlle Lizzie 
May Cleveland, une jolie fillette de 
quinze ans. Il y a quelques mois 
la santé de leur petite-fille devint 
une source d’anxiété pour M. et 
Mme. Cleveland, et les voisins qui 
apprirent la maladie de l’enfant, 
branlaient gravement la tête, et se 
disaient que les craintes des grands- 
parents ne reposaient sur 


C. HENRI ROYAL, avocat 

4c., 367 rue Prtntfaafo, Winnipeg.—Au 
dessus du magasin Richard. 


UE DUBUC, 


VOUS Al 

BOSTON 


■ AVOCAT, 

Solliciteur, Notaire.—Chambre 313, Me- 
Intyre Block, Winnipeg. Téléphone 334. 


Provenait de binquemti 

A vendre 

Consistant en Habille¬ 
ment tout faits, bottine^ 


M. C. CLARKE, L.D. S 


DENTISTE, 632, rue Main, Winnipeg, 
au-demu du magasin de M. Geo. Craig. 


souliers, fournitures pour 
hommes, seront vendues k 
vil prix pendant le mois 
d’avril. 

Le prix de 40c à la 
piastre. 

Habillement d'hommes en tweed 
valant $8.75 pour $3.95. 

Habillement d’hommes en serge 
valant $5.00 pour $2.95. 

Caoutchoues d’hommes seulement 


TORONTO 


L. VERHŒVEN, 


| GÉRANT de 
Sun Savinga aud Loan Oo.,” d’Onta- 
-Argent à prêter sur propriétés fon- 
s. Block Mclntyr», rire Main. 


rien de 

sérieux. Quand la nouvelle parvint 
aux oreilles du reporter de Y" Aca¬ 
dien,” il y a quelque temps, que la 
santé de Mlle Cleveland avait été 
restaurée, il se hâta daller inter¬ 
viewer M. Cleveland, pour connaîr 
tre les faits de la cause. Quand il 
expliqua à M. et Mme. Cleveland 
l’objet de sa visite, ils se rtiontrè- 
rent empressés à lui donner les 
renseignements qu’il désirait avoir, 
et nous transmettons au publie les 
faits de ce cas remarquable. De 
bonne heure en décembre 1898, 
Mlle Cleveland tomba malade d’une 
grave attaque de grippe et on 
entretenait des craintes au sujet de 
sa guérison. Des soins intelligents 
surmontèrent, toutefois, cette mala¬ 
die, mais elle laissa son système 
complètement délabré. Le mal se 
traduisait surtout par la faiblesse 
Nerveuse. En janvier les symp¬ 
tômes de la Danse de Saint-Guy 


VAN 


Caoatchoues pour enfants 20c, 


GRAY & SMITH 


Caoutchoues de daines hautes tigres 
20e. 

Chemises de setin noir 35c. ■ 

Chemises d’horamee, * valant $L50 pour 
75c. 

Chemise d’hommes, de couleur $1.00pour 
50c. 

Casquettes pour hommes, femmes, gerçons 
de 60c a 25c. 

Bottines oxford de dames et jeunes 'filles 
valent $1.36 pour 60c. 

Soulier* fort* pour hommes 96c. 

Souliers fort* pour garçons 76c. 

Souliers forts pour enfants 8 9 10, 60c. 

Pantalons de garçons, 40c. 

Habillement de garçons 2 pièces $L30. 

Habillements de garçons 3 pièces SS 34 
ou 36, $2.76. 

Nous vendons tout à pertes. 


Billet pour 


Ouvrage non égalé dans toute la ville. 
Prix corrects. 

Avez-vous vu notre dernière nou 
veauté 1 

Photo-Médaillons, et Photo-Bijouterie 
Atelier, 574£„ rue Main, Winnipeg. 
Au-dessus du “Cheapside.” 


che dti C. P. R, on écrite à 

C. E. MCPHERSON 


WINNIPEG, MAN. 


POUR LES NOCES, 


GE QUE VOUS VOULEZ 


LES PROMENADES 
Demandez 

La Nouvelle Voiture 

A RODES CAOUTCHOUTEES 


dans un cruel embarras; une 
femme de 30 ans n'est pas plue 
avancée qu’un enfant de 15 mois 
sous le rapport de la torce phy¬ 
sique et du développement de 
1 esprit. C’est un cas extraordi¬ 
naire de crétinisme. Mary Men- 
ry, la personne en question, a 
aujourd’hui 30 Ans et elle vit en¬ 
core au biberon, comme au len¬ 
demain de sa naissance. Son 
corps son cerveau ne sont pas 
plus développé que ceux d’un 
bebedun an. Ses parents, de 
pauvres gens, prennent les plus 
grands soins de cette malheu¬ 
reuse. Ils ont d’autres enfants 
qui jouissent d’une santé floris¬ 
sante et de toutes leurs facultés, 
ynand Mary Henry est venue 
au münde, ellé était comme les 


342 RUE MAIN 


donc, ai votre montre a besoin 
tiona, il eet de votre intérêt 4e 


contrôle sur les mouvements de ses 
pieds et de ses mains. Pendant 
des semaines on dut la transporter 
d’une chambre à l’antre et il fallait 
la faire manger. Naturellement, 
ses grands-parents devintent très 
alarmés, et ayant essayé, sans 
résultat, plusieurs autres remèdes, 
résolurent de lui donner les Pilules 
Roses du Dr. Williams. La suite 


atmnranas-vou» >qu* no n» n anqplnyri 
que des ouvrier* de premier ordre, - 
qu’ils sont toujours sous nrtre contrôle. 


MARCHÉ LOCAL 


de DENIS DAOUST 


Ble.—On paie à Winnipeg de 
58 c. à 62 c. pour le No. 1 dur 
Farine.—Légère baisse. Patente, 
♦y*®», Stron g Baker, $1.60; 

AAAA. 1.1 Oc. 

Issues de Meuneries,—Sou, $12 • 
gru, $15 la tonne. 

Moulée.—D’avoine, $18, à $20 ; 
d’orge et avoine, $15 à 17 • 
blé mêlé, $12 à $15. 


Horloger et 

rue i 


- - — - Tlu , a ; 

d orge et avoine, $15 à 17 • 
blé mêlé, $12 à $15. 

Avoine.—Dans la Province le 
prix est de 27 c., et de 35 c. à 
Winnipeg pour bonne qualité. 

Orge — 30c. à 35 c. pour qualité 
ordinaire, et 70 c. pour orge 
de brasseur. 

Graine de Lin.—Rare ; prix no¬ 
minal de 1.00 

Mais. De 41 c. à 48 c. par minot 
de 56 livres. 

Beurre.—De crémerie, de 25 c. 
à 30c.; de laiterie,par livre, 18c. 
à 20 c. Les sceaux de bonne 
qualité se vendent 20c. 

Fromage.—11 c à 12 c. 

15 t' à 18 c * k douzaine. 

Volailles.—Les acheteurs offrent 
de 10 c. à 12 c, la 1b.; pour 
bonne qualité; dindes, 14c.; 
oies, 10c.; canards, 10 cents. 

Gibier. Lièvres, 8 c. chaque ; 
pigeons, 20 c. la paire. 


H ?iSf IRE—En activité depuis le 5 Decmebr* 


Allant au nord. 


Allant an sud 


Stations, 


Pour les enfants, sont main¬ 
tenant à l’ordre du fours. Notre 
stock de ces marchandises arrive 
an moment leph» opportun. Ve¬ 
nez en munir votre bébé avant 
q n’ils soient tous partis. Sieighs 
de $1.75 et an dessus. Cutters de 
$4.60, à $15. 


17 45 Gladstone 12 45 
17 20 Ogilvie 13 10 
16 50 Plumas 13 40 
16 05 Glenella 14 20 
15 40 Gkncaim 15 00" 
15 00 McCreary 15 40 
14 30 Laurier 16 ÎÔ 


13 55 Makinak 16 

10 - J3 20OchreRiv. 17 

î? qa 12 40 .Dauphin 18 

11 35 VaileyRiv 

iÜ Sifton 
11 66 Sifton jet. 

10 35 Fork Stv. 

Gruber 

10 00 Winnipego'j 

« Ethelbert 


uomner pour 
à n*imparte quel 
phone No. 445* 


Légumes.—Pommes de terre 
35c.; séleri, 40 c. à 50c la don 
zame; choux, 3c. la lb; 

5 c. à 5 c. la lb. 

Seneca Root 
de ; 50 c. 


oignons, 
En grande deman- 

Laine.—Nominal, 8 c. à 84 c. la 
livre. 

Peaux.—Peaux gelées, 7 c. la lb. 
avec cinq lbs. en moins ponr la 
glaoe. Peaux de taureaux et 
bœufs, 1 c. de moins par livre ; 
peaux de mouton, de 40 c. à 
65 c; de cheval, 60 c; a $1 pièce. 

Foin.—Pressé, de $5 à $6; en 
charges, de $4 à $5. 

Viandes de Boucherie.—Mouton, 
12c. agneau, $4.50 à 6.50 pièce; 
veau, 8c à 10c; beu£ 64c à 74c ; 


Swan Kiv 


Consultations eratnites 


Winnipbg 


P. W. REIMER 

;» f, fi .J» V I 4 Jy.-jî • 

326 *t 328 Ugin Avenu Winnipeg 

Oeuf»et Beurre frais toujours en main* 
Volailles, bœufs, et lard a vend™ 


































L Les Colons partis de Montreal 
ns la direction da R. Père 
Blais, et dont la “Patrie” nous 
annonçait le départ dans an ar¬ 
ticle reproduit plus loin, sont ar¬ 
rivés Jeudi à Winnipeg. 

Le contingent comprend 93 
Canadiens-français venant de la 
Province de Québec pour la plu¬ 
part, et qui arrivent avec l’inten¬ 
tion de se fixer an Manitoba. 

A l’occasion de cet événement 
la société de Colonisation de St. 
Boniface s’est réunie jeudi soir 
afin de souhaiter la bienvenue à 
nos compatriotes. 

M. Joseph Lecomte qui prési¬ 
dait, a félicité le Rev. M. Blais 
de son dévouement a la cause de 
la Colonisation et de l’heureux 
succès de ses efforts; il a souhai¬ 
té la bienvenue aux nouveaux 
colons dont un grand npmbre 
assistaient à la séance. 

Son Honneur le juge Pru¬ 
d’homme. M. l’abbe Béliveau, M. 
Leon Roy, prirent ensuite la pa¬ 
role. 

Beaucoup de nos amis retenus 
a la convention liberale qui avait 
lieu le même jour ont beaucoup 
regretté de n’avoir pu assister à 
la séance de la société de Colo¬ 
nisation. 


tmez votre coin 
mande pour 


La Cie CANADIAN DAIRY SUPPLY, Montréal, 
Succursale, 236 rue King Winnipeg, seuls 
agents au Canada pour les ECRR- 
MEUSES DE LAVAL. 

Le* machines Alpha tiennent toujours la tète de la liste, et 
il suffit de les connaître pour les apprécier. Lee agents de ma¬ 
chines à bas prix vous disent que les leurs sont “tout aussi bon¬ 
nes/’ qu'aucune autre, mais jamais voua ne les entendras les 
comparez aux Alpha, car ils savent que l’Alpha est la meilleure 


ière qualité, durable; les 


de toutes. Le mécanisme est de 
meilleurs écrêmeuaes connues. Les eooles de laiterie sont una- B 

nimes sur ce point. Nous ne prétendons point quel e lait écrémé m M 

qui soit de l’Apha est meilleur pour les veaux que celui des su- 1 

très machines; une telle prétention signifie simplement ou’il ■ 

reste trop de matière grasse dans le lait écrémé, et quana le ** J 

beurre se vend 20c la livre; le lait est insuffisamment écrémé une nourriture trop dispen¬ 
dieuse pour les veaux. Quand une machine atteint 01 et 02 points avec de u» crème 
épaisse de lait froid, on peut s’attendre à des résultats surprenants. Venez, exami¬ 
nes, rendez vous compte et vous n’aura point à regretter ae ne pas vous être décidé 
trop vite. 

Dsmandez les circulait* et le details des prix à 


RICHARD & CO 


Nettoyer 


The Canadien Dairy Supply Company 

236 RUE KING 


Ne corniste pas senlemenemant, pour être effectif, dans 


le grand lavage semestriel, le battage des tapis, et l’essayage 
des meubles; pour atteindre complètement son but, une 
ménagère doit exiger qne ses murs soient mis à neuf an 
moyen de nouveaux papiers à tapisser, car les murs présen¬ 
tent à eux seuls, pins de surface quêtant le reste, et s’ils sont 
défraîchis, la propreté des tapis et deÉtpiéubles, ne fait qne ren¬ 
dre le contraste pins frappant. 

^ Le prix ne doit pas vous arrêter, car nous avons des 

a ** v* » i» • i _ • a a • 


WINNIPEG 


du Catholicisme 


rouleaux depuis 5c. jusqu'aux papiers les plus ravissants 
qu’mi puisse rêver. 

XTemandez des échantillons. 

Éncadrements de tableaux. 


Un moine de l’abbaye de 
Maredsous, le R. P. Dom Baltns, 
vient de publier an travail du 
plus vif intérêt sur la Constitu¬ 
tion, la doctrine, le culte et la 
morale dn protestantisme con¬ 
temporain. Ce travail aboutit à 
cette conclusion consolante— 
basée sur des chif fres puisés aux 
sources officielles—que le XIXe 
siècle, an lieu d’être, comme nos 
adversaires se plaisent à le pré¬ 
tendre, un siècle de décadence 
pour le catholicisme, est, an 
contraire, celui pendant lequel 
les progrès dn catholicisme ont 
été énormes. Voici cette statis¬ 
tique : 

En Angleterre et en Ecosse, il 
n’y avait an début de ce siècle 
que 120,000 catholiques ; à 
présent, il y en a 2 millions sons 
la garde de trois archêveqnes, 
dix-nuit évêques et deux mille 
sept cent quatre vingt-cinq 
prêtres. 

En 1800, le cinquième seule¬ 
ment de la population hollan¬ 
daise était’catholia ne ; la propor¬ 
tion est aujourd’hui des deux 
cinquièmes. 

Pendant ce siècle, le nombre 
des catholiques est monté en 
Allemagne de 6 millions, à 18 
millions ; en Suisse, de 542,000 à 
1,170,000 ; en Scandinavie, de 
200 à 8,000 ; dans la péninsule 
balkanique, de 270,000 à 640,000; 
en Turquie d’Asie, de 400,000 à 


AYEZ TOUJOURS PRESENT A L’ESPRIT 


SI VOUS VOULEZ BATIR 


C. B. SCANTLEBURRY 

*' = ■ i t 4 y r - o ■ ''iF' *** ^ .J .1 

496, Rue Main 
Pria du magasin de Tapis de Banfield. 


LA MOINDRE CONSTRUCTION 


IL EST DE VOTRE PLUS GRAND INTERET 


D ECRIRE A 


AU MAG-ASIN DE QUINCAILLERIE DE 


BANNING, 


POUR CONNAITRE 


de leurs bois 


FERRONNERIE, 

FEBLANTERIE 


POELES, GRANITE, 

BLANC-EMAILLE, 

PAPÇBR A BATISSE, &c., &c. 

Appareils et {fournitures pour 


LA MAISON 


COLLIN & FILS 


658,000 ; en Perse, de 300 à 10,- 
000 : dans l’Afrique du Nord, de 
15,000 à 500,000. 

\ En Russie l’église ruthène qui 
existait an débat de ce siècle, a 
fait place à dix millions de cathog 
liqnes latins. 

î)ans tonte l’Afrique, centrale, 
orientale, occidentale et australe, 
il n’y avait pas de catholiques 
en 1800 ; aujourd’hui il y en a 
près de 2 millions groupés dans 
trente missions que dirigent 260 
missionnaires. 

En Asie, dans l’extrême-orient, 
le nombre des catholiques est de 
ti ti à six millions. 

Dans les colonies espagnoles, 
hol andaises et anglaises de 
l’Océanie, il n’y avait pas de 
catholiques en 1800. A présent 
ils y sont au nombre d’un million 
et demi An Canada, le chiffre 


FROMAGERIES BT BEURRERIES 

Guilbault et Cote, 


ST. BONIFACE, 


vous offre 


occasion exceptionnelle 

pour monter votre maison 

--EN ARGENTERIE-- 1 


ST-BONIFACE, 


Prière à ceux qui ne sont pas abonnés de découper le coupon 
t de nous le renvoyer après en avoir rempli les blancs. 


AVIS AUX MENAGERES 


Pour tout achat que vous faites chez nous, vous recevez un coupon 
représentant 10 pour cent d’escompte ; avec ces coupons vous avez droit 
de choisir parmi tout un lot magnifique d’argenterie. 


A l’Editeur dn journal L’Echo de Manitoba. 

Monsieur, 

Sons ce pli vous trouverez la somme de. 

pour.......mois d’abonnement à votre journal 

. ■ y ; ■> >t _ ,'■> ** e 

L’Écho de Manitoba qne vous voudrez bien m’envoyer à 

Tjr 'sgu?; 

l’adresse suivante : 


ASSORTIMENT COMPLET 


est monté de 187,000 à plus de 
deux millions et aux Etats-Unis 
de 86,000 a dix millions. 

Tous ces chiffres, se rapportent 
à des pays où le nombre des 
catholiques a grandi dans des 
proportions plus grandes qne le 
nombre des habitants. Dans les 
autres pays européens, le nombre 
de catholiques à suivi le déve¬ 
loppement de la population. 


GRAIN, FARINE, SON, GRU 


Nous achetons tous les produits de la ferme au plus haut pr 
marché, en argent 

N’oubliez pas Tendront • 

Avenue Provencher, St Boniface. 

COLLIN & FILS. 

















Assemblée de l’Association St. 
Jean Baptiste de St. Boniface di¬ 
manche prochain. 

La glace de la Rivière Rouge 
a marché hier pour la première 
fois. 

M. André Lafont est parti di¬ 
manche dernier pour La France 
où il compte séjourner désor¬ 
mais. 

Sa Grandeur Mgr. Langevin à 
donné le sermon de circonstance 
dimanche dernier à la Cathé¬ 
drale. 

Les scieries de MM. Brown et 
Rutherford ont été complète¬ 
ment détruite par le feu la se¬ 
maine dernière. 

M. J. A. Senécal a été nommé 
pro-maire de la ville de St. Boni- 
face à la dernière séance du con¬ 
seil de Ville 

Le canal d’égouts qu’on a fait 
construire sur la rue Notre Da¬ 
me à St. Boniface est maintenant 
terminé. 

MM. Guilbault et Coté 


• Une femme est toujours belle lorsque l’ensemble 


de sa personne respire la santé. 

Que voulez-vous que nous inspire une femme ner¬ 
veuse et débile, si ce n’est la pitié ? Les vertus, les 
qualités qui conquirent le monde ne croissent pas 


sur une base chancelante. Rappelons-nous le proverbe des anciens 
“ Un esprit sain habite un corps sain.” 


ai voua souffrez d’indigestions, de dyspepsie, de constipation, d’humeurs défigurantes de la 


’ — ~ - u /DrK o.w, wuoe.pnwuu, u uuuujuis U©Ugurant68 de lft peftU, <30 ma U T dfl 

is pouvez attribuer tous cee désordres, toutes ces souffrances, toutes ces maladies, à l’insuffisance à l’appauvrises 
afin de reconstituer, de régénérer le sang, source de la vie et de la force, vous devriez prendre immédiatement des 

-ongue Vie du Chimiste Bonard 


j J** P®«° nnM 1“ désireraient obtenir des conseils de nos médecin» spécialistes sur leur maladie d 
de consultation, ainsi que pour notre livre, “La Prolongation d. 1. Vie,” que nc« leur env.^ins al« 

éniceril^^üt Chuost* Boitaed se vendentdans toutes les bonnes pharmaci 

épiceries, au pnx de 60 contins la boite, ou atx boites pour $2.60. F 

Exigez sur la boîte la signature : Bonard, Chimiste. 

AdreMw^ommesuit^h^ 116 ^ “ '^^ ^ enV< * 0M 8Ur ***** du prix 

LA COMPAGNIE MÉDICALE FRANCO-COLONIALE, 

202 Ru* Saint-Denis, Montréal. 


pour notre blanc 


mar¬ 
chands à St. Boniface sont à faire 
agrandir leur magasin de ferron- 
néries. 

La Compagnie du Canadien 


Pacific Railway se propose d’ou¬ 
vrir dans les bureaux du Com¬ 
missaire Canadien à Paris, 10 
rue de Rome, un bureau, pen¬ 
dant tonte la durée de l’Exposi¬ 
tion pour la commodité des visi¬ 
teurs Canadiens; dès leur arrivée 
ceux-ci pourront obtenir à ce bu- 
toutes informations sur les con¬ 
ditions de logement, etc., et 

{ •ouïront s’y faire adresser leurs 
ettres. ^ 


d'écluse ou autre travaux aux fins 
de navigation, et à donner pouvoir 
à la dite ville de transfer et céder 
à toute compagnie ou personne, 
tout ou partie des droits, franchi¬ 
ses, et pouvoirs de la ville concernant la 
construction, la possession, la mise en 


GRADATION. 

Un rhume de ceaveau négligé 
dégénère en rhume et fluxion ae 
poitrine. Le baume rhumal est le 
vrai spécifiaue à emnlover 42 


operation et la location des dits travaux. 
HOUGH & CAMPBELL. 
Solliciteurs pour les Requérants. 
Daté Winnipeg, 29 Mars 1900, 


MARCHAND DE 

KPIOERIES, PROVISIONS, FARINE, SON 

Marchandises de choix 
Bon marché 

Une visite est Sollici¬ 
tée 

252 HUE MAIN 


Lundi 9 avril à Winnipeg 
Mme de Galembert, une fille. 


dessus de 18 ans, & raison d’tfn quart de section soit 160 


Non» avons le regretd’appreu- v h - om( - 

ure la mort de Mme Viel décédé Kenna, James Walker, Marcissê ( 
a St. Laurent a la suite d’une 
longue maladié. Nous offrons 
à M. Viel et à ses enfants l’ex¬ 
pression de notre profonde sym¬ 
pathie, dans le malheur qui les 


xavio obi/ par présent© donne, que 
Messieurs James Andrew Joseph Mc- 

T ~ U, Marcissê Orner 
Coté et Samuel McLeod, ont reçu com¬ 
mission par Lettres Patentes sous le Grand 
Sceau de la Puissance du Canada, de 
régler les réclamations des|Métis nés dans 
les Territoires du Nord-Ouest entre le 16 
Juillet 1870 et la fin de l’année 1886, 
ainsi que celles à eux soumises par les 
représentants des Métis nés dans l’espace 
de temps précité et décédés depuis. 

Dans le but d'entendre l’exposé des faits 
et de décider au sujet des dites réclama¬ 
tions, deux des Commissires précités 
seront présents aux liéux ci dessous 


Entrées 


WINNIPEG. 

ÀLP. PHANBÜF GERANT 


L'entrée peut être faite personnellement au bureau des Terres du 
rict, ou sur application au Ministre de l’Intérieur, à Ottawa, ou au 
missaire d’immigration à Winnipeg. Elle peut être faite par une 
s personne autorisée. Le prix d’entrée régulier est de $10 pour tout 
lin déjà occupé. D sera chargé en sus $5 ou $10 pour rencontrer les 


NOTRE 


Assortiment de bapes 

EST DES PLUS COMPLETS 

Depuis l’anneau en or 
massif de $400 


v^uana ton sourire me surprit, 

Je sentis frémir tout mon être, 
Mais, ce qui domptait, mon es 1 

Prit, 

Je ne pus d’abord le connaître. 

% 

Quand ton regard tomba sur moi 
Je sentis mon âme se fondre; 
Mais ce que serait cet émoi, 

Je ne pus d’abord en répondre, 

Ce qui me vainquit à jamais, 

Ce fut un plus douloureux char¬ 
me, 

Et je n’ai bu que je t’aimais 


jusqu’aux 
bagues en or de fantaisie or¬ 
nées de pierres précieuses à 

$2.00 et $3.00. Nous nous 
ferons un plaisir de vous les 
faire voir. 


Culture et résidence pendant 3 ans sont requises, et pendant ce 


temps le colon ne peut être absent pendant six mois, en aucune année 
bouc peine de perdre ses droits 


Application pour Patente. 

Application pour patente put être faite au bout de trois ans, devant 

Il 1 - - - - ï • i '• ‘ 1 « " 


Onion Lake—16 août 
Battleford—6 août 
Fort à la Corne—26 août 
Sturgeon River -11 sept 


BIJOUTIER 


Qu’en voyant ta première larme! 

Armand Silvestre. 


NOUS 

AVONS 


bouroune 1 information des terrains disponibles et libres de charges. 
Aide et assistance seront données pour trouver les terrains désigné®, 
aussi bien que des informations complètes sur le bois, le terrain, le char¬ 
bon, les lois minières, ainsi que toute copie des lois et des règlements/^. 

Les mêmes renseignements peuvent être obtenus sur application aû 
secrétaire du département de l’Intérieur, à Ottawa, ou au commissaire 
de 1 Immigration, à Winnipeg. 

., WëË JAMES SMART, 

‘ Député Ministre de l’Intérieur. 

N. B. A part les terrains ci-haut mentionnés, des milliers d’ 


CE QUI EST VRAI. 

Ceux qui disent que tous les 
remèdes sont bons ont tort Le 
baume rhumal seul est vraiment 
efficace contre les affections de 
poitrine. 44. 


Du délicieux 
TABAC CANADIEN 
en feuilles 


I&combe—6 juillet 
Wetaskiwin—10 juillet 
Duhamel—11 juillet 
Edmonton—17 juillet 
St. Albert—23 juillet 
Lac St Anne—7 août 
Fort Saskatchewan—18 
Victoria—23 août 
Lac la Biche—3 sept 
Athabasca Landing21 se 
Edmonton—27 sept 


AU PRIX DE 25c LA LIVRE 

Nous apportons un soin particulier aux 
commandes envoyées par la poste. 

Magasin «ni„L 


AVIS est parla présente donnée qu’une 
application sera faite au Parlement du 
Canada à la présente Session par la 
Vdlede Wmmpeg pour une loi autorisant 
la dite Ville à utiliser et à rendre profita¬ 
ble le pouvoir d’eau de la Rivière Assini- 
boine, ainsi qu’à creuser, construire et en¬ 
tretenir tous les ouvrages nécessaires pour 
cet objet; à utiliser cc pouvoir d’eau pour 
les fins municipales; à faire les réglèments 
et les échelles de tarif, pour l’usage du 
dit, par toute personne 


* - ; -- —— r — »- — — —^ •» ■ ... vv»l V H — *— W V. acres 

de terre de première qualité sont mis en vente par les différentes com¬ 
pagnies ae chemin de fer ou des sociétés particulières. 


En face l’hôtel Brunswick 
Boîte postale 816. 


Clifford Sifton, 
Ministre de l'Interieur 


Municipalité Rurale de Taehe 

AVIS PUBLIC 


Ottawa, 8 mars, 1900 


ou corporation 


lh c ?f ructl °n AVIS est donné par les présentes 

•quérir par achat, expro- l’application qui sera faite au parlemt 

du T ada afin d, ° btenir un «« 

I? T * î? *.,•** ‘r*’ P orRtlon pour une compagnie qui sera c. 
«r eux; et d ut.bser les nue sous l e nom de l ‘The Accident^G 

lent en sa possesssion rantee Company of Canada” et dont le 1 

sr la suite venir en sa serad’assurer contre les aœidente "n ié 

m K” Et r}"*’ 7 1, y C ?' pri8 1,R88ur «nce contre les L 

ata -■ “ h Kte- 

“"sais! po ” le * Requé “‘ 


Entrepreneur de Pompes 
Funèbres et Embaumeurs 


Tout homme qui écrira au “S%te Medi 
cal Institut©" No 721 ; Elektron Buildings 
Fort Wayne, Ind., obtiendra gratuites 
ment un paquet du plus remarquable de 
Remèdes Home remède qui a guéri de, 
milliers d'hommes soufrant depuis des an¬ 
nées des effets de la faiblesse sexuelle» 
résultat dés excès de jeunesse, perte pré¬ 
maturée de forcé dè de mémoire, faiblesse 
del’épine dorsale, varicocèle et étiolement 
des organes. Envoyé sous enveloppe fer¬ 
mée. Ecrivez de suite. 


Avis public est par lo pr 


Avib public est par lo posent donné 
que le Conseil dé la Municipalité Rurale 
de Taché se formera en cour de Révision 
le 7ième jour de Mai 1900 à la Salle Mu¬ 
nicipale de Lorette à 10 


mcipaie ae Lioiette a lu a. m. pour pren¬ 
dre en considération les plaintes qui seront 
formulées contre le Rôle d’évaluation de 
1900. 

_ 4 % 

Daté à Lorette ce 6ième jour d’Avril 
190. 

' Wm. LAGIMODIERE. 

Sec.-Très. 

























